Je retournerai à notre dame des landes,

pas pour y prendre l'avion, ni pour poursuivre les chimères du développement économique qui a grand besoin de décoller !!!

J'y retournerai avec plaisir pour de multiples raisons

J'y retournerai pour rencontrer ceux qui vivent la bas, les descendants des défricheurs de 1850, les paysans installés depuis 20 ans sur des terres sanctuarisés pour un projet incertain et les nouveaux habitants de la Zone A Défendre.

J'y retournerai pour admirer les paysage préservé des excès du productivisme et d'un aménagement du territoire qui montre ses limites dans d'autres territoires

J'y retournerai pour observer les tritons crêtés, les salamandres tachetées, les engoulevents d'Europe, et le fluteau nageant, la gentiane pneumonanthe, l'osmonde royale. 

J'y retournerai pour demander le départ des play-mobiles (gens d'armes au teint bleu, à ne pas confondre avec les schtroumpfs qui sont innofensifs!). Parce que oui, dans le contexte actuel, leur présence massive n'est pas de nature à faire retomber les tensions.

Tout cela concoure à une diversité incroyable sur place, une vie varié et multicolore, difficilement contrôlable. Puisqu’ aujourd’hui ceux qui vivent sur place l'on choisi, et que nous sommes pour six mois encore dans la période de dialogue, laissons ce territoire vivre. Ils gênent qui ces gens qui font des cabanes dans les bois, qui cultivent des jardins qu'ils ont défrichés, qui occupent des maisons laissées vides pour les besoins d'un projet contestable ? Peut être l'ego de quelques décideurs élus ou fonctionnaires zélés (ou aillés) est mis à rude épreuve, mais leur légitimité n'est elle pas dans leur capacité à voir les changement d'époque et à nous aider à nous projeter dans un avenir meilleur ?

On nous explique que le temps n'est plus à la contestation du bien fondé de ce gigantesque projet. Pourtant, les enjeux ont changé et l'ouest n'est pas coupé du monde ! Nantes dispose d'un aéroport international, reconnu et récompensé pour sa qualité. Il peut être aménagé, amélioré et on peut même y ajouter une piste supplémentaire pour être moins dangereux et moins bruyant pour les nantais. Il restera en activité quoi qu'il arrive car AIRBUS en aura toujours besoin !

Le contexte climatique évolue vite, trop vite, les ressources fossiles s'épuisent vite et les moyens de transport y faisant appel seront très vite très vulnérables. Et le besoin de terres cultivées et de zones de biodiversité est internationalement reconnu.

Alors remuer 2000 ha de terres, dont une partie pour « compenser » ce qu'on détruit, est ce bien encore le moment ???

Et si le projet ne se fait pas ? On pourra toujours mettre en place une grande zone de production agro-écologique dont la production pourra fournir la ville de Nantes toute proche en produit de qualité, distribué en circuit court. Et ça, ça fait parti des raisons qui nous font travailler tous les jours avec les services du conseil régional et les élus issus des dernières consultations électorales !

Philippe jaunet

je vous joint un texte que j'ai rédigé en tant que président du GABB

 Anjou, syndicat des producteurs bio du maine et loire. je vous adresse

 tout mon soutien et celui des producteurs que je représente et comme je

 le dit, je reviendrais. j'ai dormis aux rosiers la nuit du jeudi au vendredi de sinistre mémoire!

continuons le combat!!

